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L’inclinaison du miroir principal est ajustée avec les trois vis 
de collimation à ressort à l’extrémité arrière du tube optique 
(bas ddu miroir principal) ; celles-là sont les vis de serrage 
plus grandes. Les trois petites vis de serrage permettent de 
verrouiller le miroir en position. Ces vis de serrage doivent 
être desserrées avant tout ajustement de la collimation pour 
le miroir principal.
Pour commencer, tournez les petites de serrage de plusieurs 
tours chacune (Figure 14). Utilisez un tournevis si nécessaire.
À présent, essayez de serrer ou de desserrer l’un des grandes 
vis de collimation (Figure 17) avec vos doigts. Regardez dans 
le système de mise au point pour voir si la réflexion du miroir 
secondaire s’est rapprochée du centre du miroir principal. 
Vous pouvez facilement le déterminer à l’aide de l’oeillet de 
collimation et du repère central du miroir en regardant simple-
ment si le « point » de l’oeillet de collimation se rapproche ou 
s’éloigne de l’anneau au centre du miroir principal. Lorsque 
le point est centré le plus possible dans l’anneau, votre miroir 
principal est collimaté. La vue à travers l’oeillet de collimation 
doit être semblable à la Figure 13e. Resserrez les vis de ver-
rouillage. 

Un simple test de pointage sur une étoile vous permet de 
déterminer si l’optique est collimatée avec précision.

Test de pointage du télescope sur une étoile
À la nuit tombée, pointez le télescope sur une étoile lumi-
neuse et centrez-la dans le champ de vision de l’oculaire. 
Défocalisez lentement l’image à l’aide du bouton de mise au 
point. Si le télescope est correctement collimaté, le disque en 
expansion doit être un cercle parfait (Figure 18). Si l’image 
est asymétrique, le télescope est décollimaté. L’ombre noire 
projetée par le miroir secondaire doit apparaître exactement 
au centre du cercle défocalisé, comme le trou d’un doughnut. 
Si le « trou » est décentré, le télescope est décollimaté.
Si vous effectuez ce test sans que l’étoile lumineuse choisie 
soit centrée avec précision dans l’oculaire, l’optique semblera 
toujours décollimatée, même si l’alignement est parfait. Il est 
crucial de garder l’étoile centrée, et vous devrez probablement 
apporter de légères corrections à la position du télescope afin 
de compenser le mouvement apparent du ciel.

Figure 14. Pour centrer le miroir secondaire sous le système de 
mise au point, maintenez le support du miroir en place d’une main 
tout en ajustant le boulon central à l’aide d’un tournevis cruciforme. 
Ne touchez pas la surface du miroir !

Figure 15. Ajustez l’inclinaison du miroir secondaire en desserrant 
ou en serrant les trois vis d’alignement à l’aide d’une clé hexagonale 
de 2 mm.

Figure 17. L’inclinaison du miroir principal est ajustée en tournant 
une ou plusieurs des trois vis de serrage plus grosses.

Figure 16. Les trois petites vis de serrage qui verrouillent le miroir 
principal en position doivent être desserrées avant de procéder à tout 
ajustement.
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Remarque sur le système de mise au point collimatable 
Crayford de 2" (XT8 et XT10)
Le système de mise au point de 2" du SkyQuest XT8 peut 
être collimaté en utilisant les trois paires de vis de montage 
situtées en bas du système de mise au point. Le système de 
mise au point a été collimaté en usine, et il ne devra jamais 
falloir l’ajuster. La collimation du système de mise au point ne 
sera nécessaire qu’en des cas très rares, mais le télescope 
dispose de l’option s’il y en a besoin.

5. �Observation astronomique
Pour beaucoup d’utilisateurs, le télescope SkyQuest XT sera 
un grand saut dans le monde de l’astronomie amateur. Cette 
section prétend à vous aider pour votre premier voyage dans 
le ciel nocturne.

Sélection d’un site d’observation
Choississez un endroit à l’abri de la lumière des lanternes et 
des jardins. Évitez observer par dessus des toits et chemi-
nées, puisqu’ils ont des courants montants d’air chaud, ce qui 
déforme l’image vue dans l’oculaire.
Également, vous ne devez pas observer de l’intérieur à tra-
vers d’une fenêtre ouverte. Il vaut mieux choisir un site hors 
de la ville à l’abri de la « pollution lumineuse ». Il vous éton-
nera la quantité d’étoiles de plus que vous verrez ! Le plus 
important, vérifiez que le site choisi ait une vue claire d’une 
partie large du ciel.

Refroidissement du télescope
Tous les instruments optiques ont besoin de temps pour 
atteindre un « équilibre thermique » afin d’obtenir une stabi-
lité maximale des lentilles et des miroirs, ce qui est essentiel 
pour une performance optimale. Les images seront instables 
si les optique ne sont pas équilibrées par rapport à la tem-
pérature extérieure. Lorsqu’il est déplacé d’un endroit chaud 
en intérieur et exposé à l’air plus froid de l’extérieur (ou vice 
versa), un télescope a besoin de temps pour se refroidir (ou 
se rechauffer) à la température extérieure. Plus l’instrument 

est grand et la variation de température importante, plus le 
temps requis est long. 
Attendez au moins 30 minutes pour atteindre l’équilibre. Si 
l’écart de température entre l’intérieur et l’extérieur est supé-
rieure à 40°, il faudra au moins une heure. En hiver, stocker 
le télescope en extérieur dans une remise de jardin ou un 
garage permet de réduire considérablement le laps de temps 
requis pour stabiliser l’optique. Par ailleurs, il est conseillé de 
conserver le télescope couvert jusqu’au coucher du soleil, de 
manière à ce que le tube ne chauffe pas trop au-delà de la 
température de l’air extérieur.
Les XT8 et XT10 ont la capacité de monter un petit ventila-
teur pour accélérer le refroidissement du tube. En bas de la 
cellule du miroir, il y a quatre orifices où l’on peut monter un 
ventilateur. 

Visibilité et transparence 
Les conditions atmosphériques jouent un rôle important dans 
la qualité de la visibilité. Dans des conditions de bonne « visi-
bilité », le scintillement des étoiles est minimal et les objets 
apparaissent stables dans l’oculaire. La visibilité s’améliore 
avec la hauteur, c’est-à-dire qu’elle est la plus mauvaise sur 
l’horizon. Par ailleurs, la visibilité s’améliore généralement 
à mesure que la nuit avance, car une grande partie de la 
chaleur absorbée par la Terre pendant la journée s’est dis-
sipée dans l’espace. En général, les conditions de visibilité 
s’améliorent à des altitudes de plus de 3000 pieds (environs 
915 m). L’altitude aide à réduire la quantité d’atmosphère 
déformante à travers laquelle vous observez.
Une bonne manière de voir si la visibilité est bonne ou pas 
consiste à observer les étoiles lumineuses d’en haut de 
40° de l’horizon. Si les étoiles semblent « scintiller », alors 
l’atmosphère déforme de façon importante la lumière entran-
te, et les vues aux grandissements élevés ne sembleront pas 
nettes. Si les étoiles semblent stables et ne scintillent pas, il 
est probable que les conditions de visibilité soient bonnes et 
que les grandissements élevés soient possibles. De même, 
les conditions de visibilité sont, en général, plus pauvres pen-
dant le jour. Cela est dû à ce que la chaleur du soleil chauffe 
l’air et cause de la turbulence. 
Une bonne « transparence » est importante, surtout pour 
observer les objets peu lumineux. Elle correspond à la clar-
té de l’atmosphère, qui peut être affectée négativement par 
la présence d’humidité, de fumée ou de poussière. Ces élé-
ments ont tendance à diffuser la lumière, ce qui réduit la 
luminosité d’un objet. 
Une bonne mesure de la transparence consiste à détermi-
ner combien d’étoiles vous pouvez voir à l’oeil nu. Si vous ne 
pouvez pas voir les étoiles de magnitude 3,5 ou inférieure, 
la transparence est mauvaise. La magnitude est une mesure 
de la luminosité d’une étoile. Plus une étoile est lumineuse, 
plus sa magnitude est faible. Une bonne étoile de référence 
pour cela est Megrez (magnitude 3,4), une étoile de la Grande 
Ourse qui relie la poignée à la « casserole ». Si vous ne 
voyez pas Megrez, vous avez du brouillard, de la brume, des 

Figure 18. Un test d’étoile permet de déterminer si l’optique du 
télescope est correctement collimatée. Une image non mise au 
point d’une étoile lumineuse à travers l’oculaire doit apparaître 
comme illustré à droite si l’optique est parfaitement collimatée. Si le 
cercle est asymétrique, comme illustré à gauche, le télescope doit 
être collimaté.

Décollimaté Collimaté
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nuages, du smog, de la pollution lumineuse ou toute autre 
condition qui entrave votre visibilité (voir le Figure 19).

Adaptation de vos yeux à l’obscurité
Ne vous attendez pas, en sortant d’une maison éclairée 
dans l’obscurité de l’extérieur dans la nuit, à pouvoir voir 
immédiatement des nébuleuses, galaxies et amas stellaires 
peu lumineux ou même de nombreuses étoiles. Vos yeux 
nécessitent environ 30 minutes pour atteindre 80 % de leur 
sensibilité dans l’obscurité. De nombreux observateurs notent 
une amélioration après plusieurs heures dans l’obscurité 
totale. À mesure que vos yeux s’adaptent à l’obscurité, vous 
êtes capable de distinguer un plus grand nombre d’étoiles et 
de détails au niveau des objets que vous observez au téles-
cope. Prenez donc le temps de vous habituer à l’obscurité 
avant de commencer votre session d’observation.
Pour voir ce que vous faites dans l’obscurité, utilisez une 
lampe de poche avec un filtre rouge plutôt qu’une lumière 
blanche. La lumière rouge n’influe pas sur l’adaptation de 
vos yeux à l’obscurité comme le fait la lumière blanche. Une 
lampe de poche à LED rouge est idéale, ou bien vous pouvez 
couvrir l’avant de la lampe de poche avec de la cellophane 
rouge ou un papier rouge. Notez également que la proximi-
té de lumières telles qu’un éclairage extérieur d’habitation, 
l’éclairage public ou les phares d’une voiture peut influer de 
façon négative sur votre vision nocturne

Repérage des objets célestes
La Terre tourne constamment sur son axe polaire et achève 
une rotation entière chaque 24 heures ; cela définit un « jour ». 
Nous ne sentons pas la rotation de la Terre, mais dans la nuit, 
nous pouvons la distinguer à travers le mouvement apparent 
des étoiles de l’est vers l’ouest. Ce mouvement se traduit à 
un taux d’environs 0,25° par minute, ou 15 secondes-arc par 
seconde. (Il y a 60 minutes-arc dans  1°, et 60 secondes-arc 
dans une minute-arc.) Ça s’appelle le taux sidéral.
Lorsque vous observez un objet astronomique, vous obser-
vez une cible en mouvement. Cela veut dire que la position 
du télescope doit être mise à jour de façon continue au fils 
du temps pour maintenir un objet dans le champ de vision. 
Cela est facile à faire avec le XT SkyQuest grâce à ses mou-
vements aisés sur les deux axes. Lorsque l’objet se déplace 
vers le bord du champ de vision, il suffit de donner des petits 
coups au télescope pour le centrer de nouveau.
Vous remarquerez qu’il est plus difficile de « poursuivre » des 
objets lorsque le tube télescopique est pointé presque en 
vertical. Cela est propre à la conception de base du Dobson, 
et résulte du fait qu’il y a peu de levier mechanique pour se 
déplacer en azimut lorsque le tube est en position presque 
verticale. Pour obtenir plus de levier, essayez de tenir avec les 
deux mains le tube près des paliers latéraux d’altitude. 
Souvenez-vous que les objets semblent se déplacer à travers 
le champ de vision plus vite aux grandissements élevés. Cela 
est dû à ce que le champ de vision devient plus étroit.

Sélection d’un oculaire
En utilisant des oculaires de différentes distances focales, il 
est possible d’atteindre différents grandissements avec le XT 
SkyQuest. Le télescope dispose d’un oculaire Sirius Plössl de 
haute qualité : l’un de 25mm, qui rend un grandissement de 
48x. Différents oculaires peuvent être utilisés pour atteindre 
des puissances supérieures ou inférieures. Un observateur 
dispose généralement d’au moins cinq oculaires pour accé-
der à un large éventail de grandissements. Cela lui permet de 
choisir le meilleur oculaire en fonction de l’objet observé.
Quel que soit l’objet choisi, commencez toujours par insérer 
votre oculaire de plus faible puissance (distance focale la plus 
longue) pour localiser et centrer cet objet. Un grandissement 
réduit génère un champ de vision étendu, ce qui vous permet 
de voir une large zone du ciel dans l’oculaire. Cela simplifie 
beaucoup l’acquisition et le centrage d’un objet. Essayer de 
trouver et de centrer un objet avec une puissance élevée 
(champ de vision réduit) équivaut à essayer de trouver une 
aiguille dans une meule de foin ! 
Une fois que l’objet est centré dans l’oculaire, vous pouvez 
basculer sur un grandissement plus important (oculaire à 
distance focale plus courte) si vous le souhaitez. C’est par-
ticulièrement recommandé pour les objets petits et lumineux, 
comme les planètes et les étoiles doubles. La Lune supporte 
également des grandissements élevés.
Les objets du ciel profond, en revanche, rendent générale-
ment mieux avec des grandissements intermédiaires ou 
faibles. Cela s’explique par le fait que la plupart d’entre eux 
sont assez peu lumineux, tout en étant étendus (largeur 
apparente). Les objets du ciel profond disparaissent souvent 
avec des grandissements élevés, ces derniers générant de 
manière inhérente des images moins lumineuses. Ce n’est 
cependant pas le cas de tous les objets du ciel profond. De 
nombreuses galaxies sont assez petites et plutôt lumineuses, 
de sorte qu’une puissance élevée peut révéler plus de détails.
La meilleure règle pratique concernant la sélection de l’ocu-
laire consiste à commencer par une faible puissance offrant 
un large champ de vision, puis à augmenter progressivement 
l’agrandissement. Si l’objet ressort mieux, essayez un gran-
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La casserole de la 
Grande Ourse

Figure 19. Megrez est une étoile de la Grande Ourse qui relie 
la poignée à la « casserole » et une bonne étoile pour juger les 
conditions de visibilitié. Si vous ne le voyez pas (magnitude 3,4), 
alors la visibilité est mauvaise



dissement encore plus important. Si l’objet ressort moins bien, 
revenez à un grandissement un peu inférieur en utilisant un 
oculaire de moindre puissance.

Utilisation des oculaires 2" (XT8 et XT10)
Les systèmes Crayford de mise au point des XT8 et XT10 
SkyQuest peuvent accepter des oculaires de 2" optionnels. 
Pour utiliser les oculaires de 2" il faut détacher l’adaptateur 
1.25" du système de mise au point en tournant les deux vis 
de serrage qui le fixent en place. Une fois détaché cet adap-
tateur, insérez l’oculaire de 2" directement dans le support de 
l’oculaire et utilisez les mêmes vis de serrage pour fixer l’ocu-
laire plus large.    
Les oculaires de 2" sont souhaitables puisqu’ils fournissent 
un champ de vision plus large que l’oculaire 1.25". Plusieurs 
observateurs utilisent au moins un oculaire de 2" pour obte-
nir le champ de vision le plus large possible pour l’observation 
des objets large du ciel profond, tels que des amas stellaires 
ouverts ou des nébuleuses gazeuses. Les larges champs de 
vision fournis par les oculaires de 2" vous  surprendront. Vous 
aurez l’impression de flotter dans l’espace! Maintenant que 
vous êtes prêt(e), une décision cruciale vous attend: Quoi voir ?

A. La Lune
Avec sa surface rocheuse et accidentée, la Lune est l’un des 
objets les plus intéressants et les plus faciles à observer avec 
votre télescope. Le meilleur moment pour l’observer est pen-
dant ses phases partielles, lorsque des ombres tombent sur 
les parois des cratères et des canyons et leur donnent du 
relief. Même si la pleine lune peut sembler une cible tentante, 
elle n’est pas optimale pour une observation ! La lumière est 
trop intense et la définition de la surface trop faible.
Même lors de ses phases partielles, la Lune reste très 
lumineuse. L’utilisation d’un filtre lunaire optionnel permet 
d’atténuer la luminosité. Il se visse simplement sur le fond 
de l’oculaire. Vous constaterez que le filtre lunaire améliore 
le confort visuel et fait ressortir les subtilités de la surface 
lunaire.

B. Le Soleil
Vous pouvez transformer votre télescope nocturne en 
télescope diurne en installant un filtre solaire optionnel sur 
l’ouverture avant du télescope. Le principal intérêt est l’obser-
vation des taches solaires, qui changent de forme, d’aspect et 
de position chaque jour. Les taches solaires sont directement 
liées à l’activité magnétique du Soleil. De nombreux observa-
teurs réalisent des tracés des taches solaires pour surveiller 
l’évolution du Soleil d’un jour à l’autre.
Remarque importante: Ne regardez pas le Soleil à l’aide 
d’un instrument optique sans filtre solaire professionnel 
sous peine de lésion oculaire permanente. Veillez égale-
ment à couvrir le viseur ou, mieux encore, à le retirer.

C. Les planètes
Les planètes ne sont pas immobiles comme les étoiles ; pour 
les trouver, vous devez donc vous référer au Learning Center 
sur notre site Web telescope.com ou et choisir « In the Sky », 

ou bien aux cartes publiées mensuellement sur Astronomy, 
Sky & Telescope ou des autres journaux d’astronomie. Vénus, 
Mars, Jupiter et Saturne sont les objets les plus lumineux 
dans le ciel après le Soleil et la Lune. Votre XT SkyQuest peut 
vous faire découvrir certains détails de ces planètes. D’autres 
planètes peuvent être visibles, mais elles ressemblent alors 
à des étoiles. Les planètes étant de taille apparente plu-
tôt réduite, des oculaires de forte puissance optionnels sont 
recommandés et souvent requis pour procéder à des obser-
vations détaillées. Toutes les planètes ne sont généralement 
pas visibles simultanément.
JUPITER La plus grande planète, Jupiter, est un grand sujet 
d’observation. Vous pouvez observer le disque de la planète 
géante et les changements de position incessants de ses 
quatre lunes principales : Io, Callisto, Europa et Ganymède. 
Des oculaires de forte puissance peuvent faire ressortir les 
bandes de nuages sur le disque de la planète et la Grande 
Tache Rouge.
SATURNE La planète aux anneaux est à couper le souffle. 
L’angle d’inclinaison des anneaux varie sur une période de 
plusieurs années ; parfois, ils sont visibles du dessus et par-
fois, ils sont visibles en travers et ressemblent alors à des « 
oreilles » géantes de chaque côté du disque de Saturne. Une 
atmosphère stable (bonne visibilité) est nécessaire pour une 
bonne observation. Observez attentivement et vous pourrez 
voir la division de Cassini, un mince espace sombre entre 
les anneaux. Vous devriez également apercevoir une ou plu-
sieurs lunes de Saturne, qui ressemblent à des étoiles peu 
lumineuses. La plus lumineuse de ces lunes est Titan.
VÉNUS À son point le plus brillant, Vénus est l’objet le plus 
lumineux dans le ciel, à l’exclusion du Soleil et de la Lune. 
Elle est si lumineuse qu’elle est parfois visible à l’oeil nu en 
plein jour ! Ironiquement, Vénus se présente sous la forme 
d’un mince croissant, et non d’un disque plein, lorsqu’elle est 
à son apogée de luminosité. Étant donné sa proximité avec le 
Soleil, elle ne s’éloigne jamais beaucoup de l’horizon du matin 
ou du soir. Aucun repère ne peut être observé à la surface de 
Vénus, qui est toujours protégée par des nuages denses.
MARS La planète rouge se rapproche de la Terre tous les 
deux ans. L’observation de Mars est plus favorable à cette 
occasion. Vous devriez voir un disque couleur saumon avec 
des zones sombres distinctes, et peut être une calotte polaire 
blanchâtre. Pour observer les détails de la surface de Mars, 
vous aurez besoin d’un oculaire puissant et d’une atmosphère 
très stable !

D. Les étoiles
Les étoiles apparaissent sous forme de petits points de lumière. 
Même les télescopes puissants ne peuvent pas agrandir les 
étoiles de manière à ce qu’elles ressemblent à autre chose 
que des têtes d’épingle. Vous pouvez cependant profiter des 
différentes couleurs des étoiles et localiser de nombreuses 
étoiles doubles ou multiples. La célèbre « double double » dans 
la constellation de la Lyre et la sublime étoile double bicolore 
Albireo dans la constellation du Cygne sont incontournables. 
Défocaliser lentement une étoile peut permettre de faire ressor-
tir sa couleur.
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E. Objets du ciel profond
Sous des cieux particulièrement sombres, vous pouvez 
observer une multitude de fascinants objets du ciel profond, 
c’est-à-dire qui se trouvent à l’extérieur de notre système 
solaire. Parmi ces objets, on trouve des nébuleuses gazeuses, 
des amas stellaires ouverts et globulaires et une grande 
variété de différents types de galaxies. La grande ouverture 
des Dobson XT SkyQuest est particulièrement adaptée pour 
collecter la lumière, qui est un élément critique pour l’obser-
vation de ces entités célestes généralement peu lumineuses. 
Pour l’observation du ciel profond, il est important de trouver 
un site très éloigné de toute source de pollution lumineuse. 
Prenez le temps nécessaire pour laisser vos yeux s’habituer 
à l’obscurité. Lorsque vous aurez acquis de l’expérience et 
que vos talents d’observateur se seront développés, vous 
serez capable de dénicher des détails de plus en plus sub-
tils concernant ces objets fascinants. Toutefois, n’attendez 
pas voir de la couleur dans les objets du ciel profond, étant 
donné que les yeux humains ne sont pas sensibles à la cou-
leur d’une lumière faible.

Localisation des objets du ciel profond : 
« le star‑hopping 
Star-hopping, ainsi connu par les astronomes, est peut-être 
la façon la plus simple de trouver des objets à voir dans le 
ciel nocturne. D’abord, il implique de pointer le télescope 
vers une étoile près de l’objet que vous désirez voir, et puis 
passer à d’autres étoiles plus près jusqu’à ce que l’objet soit 
dans le champ de vision de l’oculaire. C’est une technique 
très intuitive qui a été employée pendant des siècles par des 
astronomes professionnels et amateurs. Gardez à l’ésprit 
que, comme toute tâche nouvelle, le star-hopping peut sem-
bler représenter un challenge d’abord, mais au fils du temp et 
avec de l’entraînement, il deviendra plus facile.  
Pour le faire, il ne faut que quelques équipements supplé-
mentaires. Il faut une carte céleste qui montre au moins des 
étoiles de magnitude 5. Sélectionnez une carte qui montre la 
position de beaucoup d’objets du ciel profond, de façon à ce 
que vous ayez plusieurs options à choisir. Si vous ne savez 
pas les positions des constellations dans le ciel nocturne, il 
vous faudra un planisphère pour les identifier.  
Commencez en choisissant des objets lumineux à voir. La 
luminosité d’un objet se mesure par sa magnitude visuelle ; 
plus un objet est lumineux, plus sa magnitude est faible. 
Choissisez un objet avec une magnitude visuelle de 9 ou 
moins. Plusieurs débutants commencent avec les objets Mes-
sier, qui sont les meilleurs et les plus lumineux du ciel profond, 
catalogués il y a environs 200 ans par l’astronome français 
Charles Messier. 
Déterminez dans quelle constellation réside l’objet. Ensuite, 
trouvez la constellation dans le ciel. Si vous ne reconnaissez 
pas la constellation à vue, consultez un planisphère. Le pla-
nisphère fournit une vue de tout le ciel et montre les constel-
lations visibles dans une nuit déterminée à un moment donné. 
Maintenant consultez votre carte céleste et trouvez l’étoile la 
plus lumineuse dans la constellation qui est près de l’objet que 
vous essayez de trouver. En utilisant l’EZ Finder II, pointez 

le télescope vers cette étoile et centrez-la sur le point rouge. 
Ensuite, consultez de nouveau la carte céleste et trouvez une 
autre étoile suffisament lumineuse près de l’étoile lumineuse 
actuellement centrée dans le viseur. Gardez à l’ésprit que le 
champ de vision de l’EZ Finder II est de 10°, alors vous devez 
choisir une étoile qui ne soit pas à plus de 10° de distance 
de la première étoile, si possible. Bougez le télescope legère-
ment, jusqu’à ce que le télescope soit centré sur la nouvelle 
étoile.
Continuez à utiliser les étoiles de cette façon comme des pan-
neaux jusqu’à ce que vous soyez proche de la position de 
l’objet que vous essayez de trouver (Figure 20). Regardez 
dans l’oculaire du télescope, et l’objet doit être quelque part 
dans le champ de vision. Si ce n’est pas le cas, balayez le ciel 
avec le télescope avec attention aux alentours jusqu’à trouver 
l’objet.
Si vous avez des problèmes pour trouver l’objet, recommen-
cez le starhop de nouveau à partir de l’étoile la plus lumineuse 
près de l’objet que vous désirez voir. Cette fois, vérifiez que 
les étoiles indiquées  sur la carte céleste sont bien les étoiles 
que vous centrez dans l’EZ Fin der II et l’oculaire du téles-
cope. Souvenez-vous que le télescope et l’EZ Finder II vous 
donneront des images renversées, prenez-le donc en compte 
pendant le star-hopping.

Figure 20. « Le star-hopping » est une bonne manière de localiser 
des objets difficiles à trouver. Consultez une carte céleste pour établir 
le la route, qui utilise les étoiles lumineuses comme des panneaux. 
Centrez la première étoile que vous avez choisie dans l’EZ Finder 
II et l’oculaire du télescope (1). Ensuite, déplacez le télescope 
avec précaution dans la direction de l’étoile lumineuse suivante 
(2), jusqu’à ce que cette dernière soit centrée. Répétez (3 & 4). Le 
dernier saut (5) doit positionner l’objet désiré dans l’oculaire.
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Remarque concernant la photographie astronomique
La monture Dobson est conçu pour l’observation, pas pour la 
photographie. La monture Dobson n’est pas une monture du 
genre équatorial, et pour cela ne peut être motorisée pour une 
photographie astronomique de long temps de pose. L’optimi-
sation photographique dégradant la performance visuelle, et 
les SkyQuests ont été optimisés optiquement pour l’observa-
tion visuelle.
Ceci étant dit, il est toutefois possible de réaliser la photogra-
phie astronomique simple à l’aide d’un SkyQuest. Grâce aux 
techniques afocales (l’appareil étant simplement fixé sur l’ocu-
laire pour prendre une photo) et aux appareils numériques, 
il est possible de prendre des clichés d’objets lumineux. 
Certains accessoires, comme le SteadyPix d’Orion, peuvent 
vous aider à prendre de photos par le biais de la méthode 
afocale.

6. Entretien et maintenance
Si vous entretenez normalement votre télescope, vous l’utilise-
rez toute votre vie. Stockez-le dans un endroit propre, sec et à 
l’abri de la poussière et des changements rapides de tempéra-
ture et d’humidité. Ne stockez pas le télescope en extérieure, 
mais un stockage dans un garage ou une remise de jardin est 
possible. Lorsqu’il est inutilisé, laisser les bouchons sur les 
télescope et le système de mise au point. Pendant le stockage 
et pour une protection maximum, il est conseillé de plaçer le 
télescope dans une caisse pour éviter l’accumulation de la 
poussière et de l’humidité sur les surfaces exposées.
Le télescope nécessite très peu de maintenance technique. 
Le tube optique est en acier avec une finition peinture relati-
vement résistante aux rayures. Si une rayure apparaît sur le 
tube, cela n’endommage pas le télescope. Les taches sur le 
tube ou la base peuvent être nettoyées avec un chiffon doux 
et un nettoyant ménager.

Nettoyage des lentilles 
Vous pouvez utiliser tout chiffon et produit nettoyant de qualité 
spécialement adaptés aux optiques multi-couches pour net-
toyer les lentilles exposées de vos oculaires et de votre viseur. 
N’utilisez jamais de nettoyant pour vitres ordinaire ni de net-
toyant pour lunettes.
Avant de procéder au nettoyage avec du nettoyant et un chif-
fon, retirez toutes les particules à l’aide d’une poire à air ou 
d’un dispositif à air comprimé. Appliquez ensuite un peu de 
nettoyant sur un chiffon (jamais directement sur l’optique). 
Essuyez doucement la lentille dans un mouvement circulaire, 
puis retirez tout excédent de produit avec un chiffon propre 
adapté. Les traces de doigts et les taches peuvent être effa-
cées avec cette méthode. Faites attention, un frottement trop 
intense peut rayer la lentille. Nettoyez les lentilles de grande 
dimension par petites zones, en utilisant un chiffon propre 
pour chaque zone. Ne réutilisez jamais les chiffons.

Nettoyage des miroirs
Normalement, les miroirs du télescope n’ont pas besoin d’être 
nettoyés très souvent (moins d’une fois par an). Utiliser le 

cache antipoussière lorsque le télescope n’est pas utilisé per-
met d’éviter l’accumulation de poussière sur les miroirs. Un 
nettoyage incorrect peut rayer les revêtements des miroirs, de 
sorte qu’il vaut mieux éviter d’avoir à les nettoyer. Les grains 
de poussière ou les mouchetures de peinture n’influent pra-
tiquement pas sur les performances visuelles du télescope.
Le grand miroir principal et le miroir secondaire elliptique de 
votre télescope sont aluminés sur leur surface frontale et 
recouverts de silice dure pour éviter l’oxydation de l’alumi-
nium. Ces revêtements durent généralement de nombreuses 
années avant de nécessiter un renouvellement (ce qui est une 
opération très simple).
Pour nettoyer le miroir secondaire, vous devez le retirer du 
télescope. Pour cela, tenez le miroir secondaire en place avec 
vos doigts (ne touchez pas le miroir même) tout en dévis-
sant la vis cruciforme dans le moyeu central de l’araignée à 4 
branches. Dévissez complètement la vis de son support, et ce 
dernier se décoincera dans vos doigts. Faites attention de ne 
pas perdre le ressort dans la vis cruciforme.  
Manipulez le miroir et son support avec attention. Il n’est pas 
nécessaire de retirer le miroir secondaire de son support pour 
le nettoyer. Pour nettoyer le miroir secondaire, suivez la procé-
dure décrite ci-dessous pour le nettoyage du miroir principal. 
Pour nettoyer le miroir principal, vous devez retirer avec pré-
caution le barillet du télescope. Pour cela, vous devez retirer 
les vis qui raccordent le barillet entier au tube en acier. Ces vis 
sont situées au bord du barillet.
Maintenant, détachez le miroir du barillet en rétirant les trois 
clips de miroir que fixent le miroir dans le barillet. Utilisez 
un tournevis  cruciforme pour dévisser les vis d’ancrage du 
clip de miroir. Ensuite, tenenz le miroir par le bord et soule-
vez-le du barillet. Faites attention de ne pas toucher la surface 
aluminée du miroir avec vos doigts. Posez le miroir sur un 
chiffon doux et propre. Remplissez un évier propre et sans 
aucune trace de nettoyant abrasif avec de l’eau à température 
ambiante, quelques gouttes de liquide vaisselle et, si possible, 
un bouchon d’alcool isopropylique. Immergez le miroir (face 
aluminée vers le haut) et laissez-le tremper pendant quelques 
minutes (ou quelques heures s’il est très sale). Essuyez le 
miroir toujours immergé avec des boules de coton propres, en 
exerçant une pression très légère et en ligne droite à travers 
le miroir. Utilisez une boule pour chaque passage sur le miroir. 
Rincez ensuite le miroir sous un jet d’eau tiède. Toute particule 
à la surface du miroir peut être éliminée doucement à l’aide de 
boules de coton (une pour chaque passage). Séchez le miroir 
à l’aide d’un jet d’air (une poire à air convient parfaitement 
pour cela) ou éliminez toute goutte d’eau résiduelle avec le 
coin d’une serviette en papier. L’eau doit s’écouler d’une sur-
face propre. Séchez le bas et les bords avec un chiffon (pas 
la surface du miroir !). Couvrez la surface du miroir avec un 
chiffon et laissez le miroir dans un endroit chaud jusqu’à ce 
qu’il soit totalement sec avant de remonter le télescope.
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7. Specifications
SkyQuest XT 6"
Distance focale de  
miroir principale :	 1200mm, verre optique standard
Diamètre de  
miroir principale :	 150mm
Rapport focal :	 f/8.0
Système de   
mise au point :	 Crémaillère, accèpte des oculaires  
	 1.25" 	
Matériau de  
tube optique :	 Acier laminé
Oculaire :	 25mm Sirius Plössl, revêtement  
	 multiple, barillet 1.25" de diamètre  
	 25mm
Grandissement avec  
oculaire fourni :	 48x
Viseur reflex :	 EZ Finder II
Support  
viseur reflex :	 Support en plastique avec base à  
	 queue d’aronde 
Revêtement  
des miroirs :	 Aluminium avec revêtement SiO2

Axe mineur du  
miroir secondaire :	 34.5mm
Poids du  
tube optique :	 13.5 lbs.
Poids de la base :	 20.9 lbs.
Longueur du tube :	 45.5"
Diamètre extérieur  
du tube :	 7.25"  

SkyQuest XT 8"
Distance focale de  
miroir principale :	 1200mm, verre optique standard
Diamètre de  
miroir principale :	 203mm
Rapport focal :	 f/5.9
Système de  
mise au point :	 Crayford, accèpte des oculaires 1.25"  
	 et 2" avec adaptateur
Matériau de  
tube optique :	 Acier laminé
Oculaire :	 25mm Sirius Plössl, revêtement  
	 multiple, barillet 1.25" de diamètre  
	 25mm
Grandissement avec  
oculaire fourni : 	 48x 
Viseur reflex :	 EZ Finder II
Support  
viseur reflex :	 Support en plastique avec base à  
	 queue d’aronde 
Revêtement  
des miroirs  : 	 Aluminium avec revêtement SiO2

Axe mineur du  
miroir secondaire  :	 47.0mm
Poids du  
tube optique :	 20.3 lbs.
Poids de la base :	 20.7 lbs.
Longueur du tube :	 46.5"
Diamètre extérieur  
du tube :	 9.25"
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SkyQuest XT 10"
Distance focale de  
miroir principale :	 1200mm
Diamètre de  
miroir principale :	 254mm, verre optique BK7
Rapport focal :	 f/4.7
Système de  
mise au point :	 Crayford, accèpte des oculaires  
	 1.25" et 2" avec adaptateur inclus,  
	 collimatable
Matériau de  
tube optique :	 Acier laminé
Oculaire :	 25mm Sirius Plössl, revêtement  
	 multiple, barillet 1.25" de diamètre  
	 25mm
Grandissement avec  
oculaire fourni  : 	 48x 
Viseur reflex :	 EZ Finder II
Support  
viseur reflex :	 Support en plastique avec base à  
	 queue  d’aronde 
Revêtement  
des miroirs  : 	 Aluminium avec revêtement SiO2
Axe mineur du  
miroir secondaire  :	 63.0mm
Poids du  
tube optique :	 30.8 lbs.
Poids de la base :	 22.6 lbs.
Longueur du tube :	 47.25"
Diamètre extérieur  
du tube :	 12.0"
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